


Il n~y a pa.1 de cha&ielU en Terre Sainte
- au tielU retitrictij dU terme : Itirae1 - Paletitine - ou tiipeu
qu~il.Jtie tiontjOndll.Ja La chritienti arabe locale~tiauj un.
Peut-etre parce qu~il n~itait pa.1arabe.
Certainement parce qu~il etit Ie repri.Jentant o/ficiel
de rEglue cha&ienne a Jirll.Jalem:
Paul Collin? un jranfau~ breton et malouin ordonne
pretre en Iran dalU Ie rite cha&ien. Rencontre.

Paul Collin :
un regard d1amour sur

(UJ~~ ~@[L~~~ [Q)~ IT0iJ~~uV~~

moment de ren ontrer
're Paul Collin exarque

pa cal pour les Chaldeens
catholiques en Terre Sainte, je
resume 1'etat de mes connais-
sances sur cette Eglise. Si
courte soit la rue des chal-
deens, ou se trouve sa resi-
dence 3 Jerusalem, Ie trajet
suffit amplement 3 l'exercice.
Les Chaldeens sont les habi-
tants de la Chaldee d'ou etait
originaire Ie pere des croyants
Abraham 3 qui Ie Seigneur dit
au livre de la Genese « C'est
moi qui t'ai fait sortir d'Ur en
Chaldee. » (Gn 15, 7). Je sais
aussi que Ur et la Chaldee sont
situes dans 1'Irak actuel et que
de nos jours les chretiens de ce
pays sont persecutes.
En presentant 1'objet de ma
demarche, je m'ouvre au pere
Paul - Ie Monseigneur que je
lui ai adresse Ie fait sourire - de

mon ignorance aussi a-toil la
gentillesse de commencer par
planter Ie decor historique de
cette communaute.
« Depuis l'exil 3 Babylone
(NDLR. La deportation 3
Babylone des Juifs de Jerusa-
lem et du Royaume de Juda
sous Nabuchodonosor II, vers
597 avant Jesus Christ.), il y
avait certainement en Meso-
potamie une tres forte commu-
naute juive. Or, apres la mort
et la resurrection de Jesus, de
meme qu' on voit saint Paul pre-
cher l'evangile aux nombreuses
communautes juives d'Occi-
dent, de meme voit-on une
adhesion des communautes
juives d'Orient au meme mes-
sage. Cela explique certaine-
ment que la langue de l'Eglise
chaldeenne soit l'arameen et
que la liturgie soit tres proche
de la liturgie S}nagogale.

Le berceau geographique de
cette chretiente chaldeenne
c'est la Mesopotamie avec
au Nord la Syrie et au Sud la
Chaldee. Autrefois, on appelait
cette eglise I'Eglise de Perse,
du nom d'une petite province
- Fars - qui fait partie de 1'Iran
actuel. Mais par Perse, il faut
comprendre 1'Empire perse qui
s'etendait en face de 1'Empire
romain byzantin. L'Eglise chal-
deenne, I'Eglise de Perse avait
son noyau 3 Seleucide Ctesi-
phon (3 30 kIn au sud-est de la
ville actuelle de Bagdad).
Des missionnaires chaldeens
sont alles jusqu'en Extreme
Orient, on a retrouve des ecri-
tures chaldeennes et chinoises
sur des steles. Et il Ya meme eu
un patriarche chaldeen Mon-
gole. L'Eglise syro-malankar
est nee en partie de ce mouve-
ment missionnaire.
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Mais mon pare, n'ates-vous
pas franc;ais ?
Je suis fran~ais et breton de
Saint Malo.

Comment un breton en vient-
il a reprasenter I'Eglise chal-
daenne en Terre Sainte?
Dans ma jeunesse je voulais
entrer chez les Petits Freres
de Jesus et aller en Inde. Je
me suis retrouve au Pakistan
occidental. Les Petits Freres
estimant que ce n'etait pas
ma vocation, je suis rentre.
J'ai demande au Seigneur de
m'indiquer ou il m'appelait et
ayant entendu dire qu'il y a,ait
besoin d'aide en Iran, Jy suis
parti en 1968. I'ai ere ordonne
pretre a Teheran dans I'Eglise
chaldeenne. Je suis vraiment
de rite chaldeen. Je suis reste
17 ans a Teheran d'ou j'ai ete
expulse en 1985. Retour diffi-
cile a Saint Malo, Ie plus dif-
ficile etant de se retrouver la

quand la-bas l'Eglise passe par
de si mauvais moments.
Je suis reste en France
jusqu'a ce que Mgr Lustiger
me demande d'aller en Israel
pour les communautes hebreo-
phones. Je suis donc arrive en
1987. En 1990, devant rem-
placer l'exarque patriarcal
alors vietnamien, Ie patriarche
chaldeen m'a demande de lui
succeder.

Mais pour queUe commu-
nauta ? Y a t-il des chaldaens
en Terre Sainte?
Qu'entendez-yous par Terre
Sainte ?

;e terri"itoi"lrede
la Custodie : Israe, Pales 'ne,
Jordanie, Liban, Egypte, Syrie.
Est-ce votre juridiction ?
Non ma juridiction c'est
Israel, les Territoires palesti-
niens, la Jordanie. La Jordanie
accueille un grand nombre de

Organisation de l'Eglise chaldeenne
Le patriarche chaldeen est elu par une assemblee d'eveques
et par Ie superieur du monastere de Mar Hormizdas. En 1958,
Ie siege patriarcal a ete transfere de Mossoul a Bagdad, une
ville qui compte 28 paroisses chaldeennes et un grand Semi-
naire. Depuis 2003, Ie siege patriarcal est occupe par S.B.
Emmanuel III Deily. ~election est confirmee par Ie Saint-Siege.
~Eglise chaldeenne compte 17 dioceses: neuf en Irak, trois
en Iran, un en Turquie, un egalement en Syrie, au Liban et en
Egyp e. En Terre Sainte, un Vicaria patriarcal a ete fonde en
1908. Les fideles e ablis dans les Ameriques dependent des
eveques latins respectifs, sauf aux USA ou existe un eveque
chaldeen, a Detroit.
~Eglise chaldeenne compte 5 monasteres masculins - quatre
en Irak et un a Rome - regroupant une centaine de moines de
l'Ordre de Mar Hormizdas. Elle compte en outre deux congre-
gations feminines: celie de I'lmmaculee Conception, fondee
a Bagdad en 1922, qui comprend 40 religieuses, et celie du
Sacre Cmur, -avec une trentaine de religieuses.

refugies chaldeens d'Irak. Et
vous touchez un point crucial
pour moL Depuis des annees,
je dis au Patriarche chaldeen
que je ne suis pas la personne
ad hoc pour s'occuper de ces
chaldeens qui sont sous ma
juri diction de fait. Pour deux
raisons: d'abord parce que je
suis pris a Beersheva comme
cure de Ia paroisse d'expres-
sion hebra"ique ensuite et sur-
tout je ne connais pas l'arabe.
En Iran, j'ai appris Ie persan
or ces fideles en Jordanie par-
lent tous arabe. Si je demeure
ici c'est que Ie synode chal-
deen desire qu'une presence,
ou representation, demeure a
Jerusalem. Je sais que Ie pere



Raymond Moussalli s'occupe
de cette communaute. Vous
devriez aller Ie visiter car au
Moyen Orient, en dehors de
l'Irak, l'essentiel de notre com-
munaute est en Jordanie. lei, il
y a bien quelques chaldeens a
Haifa, mais vraiment quelques
unites. Autrefois l'eveque latin
de Nazareth s'appelait Kal-
dani, signe de ses origines chal-
deennes. Mais a vrai dire, il y
a eu au debut du XXe siecle,
une succession de vicaires
patriarcaux puis une vacance
du poste tres prejudieiable et
les chaldeens se sont alors assi-
miles a une autre Eglise orien-
tale, I'Eglise syriaque pour la
plupart.

Au moment du synode dio-
cesain de Jerusalem dans les
annees 2000, il y a des gens
qui sont venus me dire « Nous
sommes chaldeens ».

Cela vous arrive-t-i1 encore
de ceh~breren rite chaldeen ?
Oui bien sur, j'aime beaucoup.
Je trouve Ie rite latin trop
intellectuel, tellement ration-
nel que quelque chose me
manque. Alors que dans Ie rite
chaldeen, on chante du com-
mencement a la fin et c'est tel-
lement beau, c'est magnifique.
Par ailleurs la liturgie chal-
deenne, et moi cela me touche
beaucoup, est tres proche du
rite synagogal. Par exemple la

priere eucharistique en chal-
deen cela se dit Koudasha.
Les orientalistes traduisent
cela par consecration, mais ce
n'est pas cela, c'est Qoudashat
HaSchem, la sanctification
du Nom, parce que la priere
eucharistique commence par Ie
Kadish juif, « qu'il soit exalte,
glorifie, beni, honore Ie Nom -
ha Shem ». C'est Ie socIe sur
laquelle la priere eucharistique
se developpe -« Le Nom de la
Trinite bienheureuse », et pour
que ce soit encore plus clair,
« Pere, Fils et saint Esprit. »
C'est vraiment tres proche et
on sent les raeines juives de la
priere et de la foi.
La structure du temps litur-
gique chaldeen est aussi tres
proche de celle du judalsme.
Prenons par exemple Ie jeune
des Ninivites chez les chal-
deens. Trois jours de jeune de
penitence etc. c'est exactement
Ie Yom Kippour, Ie Grand par-
don. Et comme a Yom Kip-
pour on lit Ie livre de Jonas,
chez les Chaldeens Ie jeune
des Ninivites c'est Ie livre de
Jonas car ils vivent a Ninive
- aujourd'hui Ninwa dans les
faubourgs de Mossoul en Irak.
De meme nous faisons une dis-
tinction tres nette entre Pasha,
Paque, Iejeudi saint, et Qiamta,
Iejour de la Resurrection.



Origines de rEg ise assyro-chaldeenne
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L'Eglise ~haldeenne catholi ue s'origine
dans« l'Eglise assyrienne d'Oriem» qu'on
nomme aujourd'hui assyrienne "Orient.

Celle-ci est I'ancienne Eglise de Pe au
Ve siecle, adopta la doctrine de ~- STOrius.._ .
est-elle aussi connue sous Ie nom d'Eglise
ou nestorienne. Par contre, I'Eglise ehaldeenne
est constituee des membres de cette meme Eglise
qui, it partir du XVle s., se sont unis it Rome. TI
s'agit en fait de deux Eglises sreurs.
Les origines ethniques des chretiens assyriens et
ehaldeens, implantes dans leurs foyers tradition-
nels de Perse, de Mesopotamie et du Kurdistan.
ne sont pas stires. Eux-memes se considerem
comme des heritiers directs des peupl .Tien
et chaldeen, bien eonnus des textes bibliques.
I.;evangelisation de ces territoires, situes hors des
lirnites du monde romain, est attribuee par la tra-
dition it l'apotre Thomas et it son disciple Addai.
Cependant, il est plus probable que l'evangelisa-
tion des Assyriens et des Chaldeens fut I'reuvre
de missionnaires judeo-chretiens et syriens du
Ier siecle, originaires d'Edesse. I.;evangelisation
progressa rapidement. Des Ie lIIe siecle l'Eglise
de Mesopotamie possede sa liturgie propre et est
organisee en dioceses qui dependent de l'Eglise
mere d' Antioche. Un siecle plus tard, on voit se
fonder sur son territoire de prestigieuses eeoles
de theologie, dont la plus connue, celIe de Nisibe,
appelee plus tard «Ecole des Perses», fut une
pepiniere de saints et de sages. Au milieu du IVe
siecle, alors que s'acheve it peine l'ere des perse-
cutions contre les Eglises occidentales, la dynas-
tie sassanide perse dechaine it son tour une ere de
persecutions eontre la communaute chretienne
perse. La plus eruelle fut celIe de Chapor II, qui
dura de 341 a 3 9 et fit d innombrables martyrs.

A partir du VIe siecle, I'Eglise perse connait
une epoque extraordinaire d'expansion dans les
pays de FEst et du Sud. Elle fonde des dioceses
dans les Etats de Qatar, de Kowe'it, de BahreIn
et d'Oman. Au VUle siecle, on a la preuve de

I'existence d'un royaume chretien it Kachgar, en
Asie centrale. Mais ce sera au temps des Abbas-
sides, alors que I'empire musulman est gouverne
depuis Bagdad par des califes semi-perses, que
1 chretiens nestoriens beneficieront d'un traite-
ment special. C'est, pour I'Eglise perse, l'epoque

e - Ius grande splendeur. Ses moines, «les por-
teurs de lumiere » sont les protagonistes de cette
epopee. - -'cngagent sur la Route de la Soie,
pour alIer e angeliser l' Asie. TIsparviennent au
Turkesran. en _Iongolie. en Chine, au Tibet et en
Inde. fondant d hr€tiemes sur leur passage.
Am: cnnm du IXc siecle, I Eglise nestorienne
omptait _ - dioceses, en des endroits aussi

diyers que Le Caire, Jerusalem, Samarkand et
Pekin. Selon Mgr Alichoran, Ia communaute
nestorienne etait composee de 60 it 80 millions
de fideles. Un chiffre tres eleve pour l' epoque.
On ne connait pas d'explication logique it ce phe-
nomene d'expansion missionnaire, unique dans
les annales des Eglises orientales.

En Asie Centrale, la situation ira se deterio-
rant it la fin du XllIe siecle , quant aux regions
d'ancienne implantation nestorienne: la Meso-
potamie, la Perse et Ie Kurdistan, la conquete
de la Turquie actuelle, au XIVe siecle, par les
Turcs-Ottomans, et l'apparition d'un chiisme
violemment antichretien en Perse sefevide ne
firent qu'y affaiblir Ie christianisme, impuissant
face it la conversion plus ou moins forcee de ses
fideles it l'islam. Au XVe siecle, l'insecurite etait
telle pour les chretiens nestoriens qu'ils se virent
contraints de se replier dans les montagnes
inaccessibles d'Hakkari et d' Azerba"idjan occi-
dental, dans l'actuel Kurdistan. C'est dans cette
region pauvre, inhospitaliere et au climat rigou-
reux, qu'ils vecurent jusqu' it la premiere guerre
mondiale .•

Lire aussi dans Ie Dictionnaire de thiologie catholique,
l'article du Cardinal Tisserant sur l'Eglise nestorienne.



On vous sent passionne de
cette Eglise...
C'est la mienne. Et elle a une
caracteristique toute parti-
culiere. Dans ene region
du monde. il n'y a jamais
eu d ere constaIltinienne. de
paix romaine. de moment ou
l'Eglise a pu beneficier d'une
reconnaissance du pouvoir
civil. En fait cela n'existe
pas dans l'Eglise d'Orient.
Les Eglises orientales ont
continuellement vecu dans
l'adversite, avec une alter-
nance de periodes de calme
et de persecution. II y a eu
des persecutions terribles du
temps des Sassanides quand
Ie zoroastrisme etait leur reli-
gion (NDLR. Les Sassanides
regnerent sur l'Iran de 224
jusqu'a l'invasion musulmane
des Arabes en 651), et depuis
la naissance de l'Islam.
C'est une Eglise de confes-
seurs, dans Ie sens de confes-
seurs de la foi et on Ie sent

dans l'expression de la foi de
l'Eglise chaldeenne.
C'est une Eglise encore une
fois de confesseurs.
En Israel, on critique Ie gou-
vernement. Mais du mains
est-on libre de Ie faire et on
devrait au mains Ie lui recon-
naitre car en Iran et en Irak
vous ne pouvez rien dire, vous
etes vraiment sous la pression
de l'islam. Je ne nie pas qu'il
y ait des problemes en Israel
et avec l'Etat d'Israel, mais
la situation des chretiens ici,
aussi dure soit-elle, n'est pas
comparable a la situation des
chretiens d'Irak et d'Iran.

Le pere Paul se tait d'un
silence plein d'amour et de
douleurs.
Bon. ajoute-t-il, je vais mettre
la outane pour la photo, pas
be oin du chapeau hein ?
Mais vrairnent allez voir la
situation en Jordanie, la com-
munaute la bas est nombreuse
et a besoin d'aide. Je regrette
de ne pas etre a la hauteur
pour les aider. n faut que j'en
reparle au Patriarche .•
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Dans Ie piege
irakien
Mgr Jean Benjamin Sieiman,
archeveque de Bagdad des
latins a publie aux Presses
de la renaissance, sous Ie
titre Dans Ie piege irakien un
ouvrage qui donne une idee
du rapport qu'entretiennent
chretiens et musulmans en
terre d'isiam.



De nodjourd encore~ datU certaitU paYd~
Oil meurt d7itre chretien.
Led chalJeetU~ Cedjideled de La trouieme
Eglide catholique orientale
que noUdpredentotU~ dont de ceux-La.

- ~~ ©[}={]~[L[Q)~~~~ ~
des chretiens persecutes

triar-
unaute des

- retugies d'Irak en
Jordanie, j"ai beaucoup lu sur
la situation actuelle en Irak
et les motivations de l'exode
chretien. Aussi, lors des deux
rencontres quej'ai faites a l'oc-
casion de celebrations eucha-
ristiques, dans deux endroits
differents, j'ai ete tetanisee. Je
regardais ces visages, ces sou-
rires, ces hommes, ces femmes,
ces enfants, ces adolescents,
avec a l'esprit toutes ces his-
TOires lues d'un drame vecu
au quotidien : rapt, extorsion
de fonds, torture, viol, assassi-
naL Je n'ai pas ose interroger
un seul de ces refugies. Ne me
sentant pas capable de remuer
leur douleur. Le bruit s'etait
vite repandu que j'etais jour-
naliste au service des Fran-
ciscains. La combinaison des
deux me valut Ie meilleur des

ileUs et l'on me permit de
d photos.

Le - urire du pere Raymond
~Ioussali et ses explications me
font decouvrir autrement cette
communaute.
« En J ordanie, les refugies ira-
kiens sont venus en deux prin-
cipales vagues. La premiere est
celIe de 1990, avant la guerre
du Golfe, au moment de !'inva-
sion du Kowe"it.Ils ont prefere
la J ordanie a la Syrie qui etait
alors un pays ennemi.
La seconde vague est entree
apres l'invasion americaine en
2003. Si bien qu'aujourd'hui
on trouve des familIes apparte-
nant a ces deux vagues.
Avoir une cornmunaute chal-
deenne en Jordanie n'est pas
une nouveaute totale, au debut
du siecle, une cornmunaute
existait deja qui s'est dispersee
dans les divers rites quand elle
n'a plus eu de pasteur chal-
deen pour la servir. »
Abouna Raymond n'est pas
irakien. Il est ne en Syrie,
d'une famille originaire de
Mossoul en Irak, d'ou son

nom de famille Moussali. Sa
famille a garde Ie rite chaldeen
en Syrie et lui a ete eleve dans
cette culture avec son dialecte
propre et sa langue liturgique
l'arameen. C'est en 2002, qu'il
a ete nornme vicaire patriar-
cal pour les chretiens irakiens
refugies. 90 % des chretiens
irakiens sont chaldeens et,
selon Ie pere Moussali, ils ont
ete jusqu'a 25 000 chretiens
refugies en Jordanie.
Combien sont-ils aujourd'hui ?
Difficile a dire, vraisemblable-
ment de 5 a 7 000 et les 4/Se
d'entre eux ont fait la demande
d'un visa pour l'etranger avec
des reves d' Amerique ou
d' Australie plein la tete, d'Eu-
rope a defaut.
C'est vers ces pays que se sont
envoles tous les irakiens qui ont
transite ces dernieres annees
par Ie royaume hachemite. La



10rdanie a compte jusqu'a un
million de refugies irakiens sur
son sol.
« Pour les refugies chretiens et
musulmans. poursuit Ie pere
Raymond. retourner en leak
est devenu un reve impossible
car l'lrak n'est toujours pas
stabilise. II faudrait garantir
davantage de securite pour
que certains d'entre eux osent
rentrer. »
« Mais il est plus facile pour
un musulman de retourner
en Irak que pour un chretien,
precise Ie prHre. Car depuis
l'invasion americaine, les chre-
tiens assimiles a leurs « cousins
d'Amerique» sont persecutes,
encore plus qu'avant. En Irak.
on a enleve des prHres, on en
a massacre, jusqu'a l'arche-
veque de Mossoul (fevrier
2008), on a enleve et assassine
des religieuses, on a detruit

des com'ents. des 6oJises. on
a ran~onne les familles ou on
les a detruites. La situation est
devenue catastrophique pour
les chretiens. Les chretiens
sont pousses, incites a quitter
Ie pays pour sauver leur vie.
Mais l'Eglise chaldeenne a son
berceau en Irak, la en Mesopo-
tamie, c'est de chez nous que
nous sommes chasses. Et tout
Ie monde se tait. Quel choix
reste-t-il a ces populations ?»
En fuyant, ils ont sauve leur
vie mais pour quelle vie?
« La communaute chaldeenne
de 10rdanie va mal. Comme
nos fideIes ont fui leur pays et
sont entres illegalement, ille-
gaux ils demeurent sans que
leur soit donne de permis de
sejour, sans etre enregistres
comme « refugies » ~RL.
au sens de la convention de
Geneve ce qui leur pennettrait

. UN HOMME D'ECOUTE
Le pere Raymond
Moussali ne peut pas
apporter to ute I'aide
materielle dont ses
fideles chaldeens
ont besoin mais iI se
demultiplie pour aller
les servir partout ou ils
sont et leur apporter du
secours spirituel.

une prise en charge au moins
relative). mais ils sont enregis-
tres comme illegaux et doivent
s'acquitter d'une amende jour-
naliere de 2 dollars par per-
sonne, par personne, repete Ie
pere, meme les bebes et si tu ne
paies pas, tu es expulse du pays
a moins de reussir a te faire
enregistrer aupres des Nations
Unies, alors tu seras aide mais
lorsque tu quittes Ie pays, soit
tu t'engages a ne plus jamais'y
revenir soit ce sont les Nations
Urnes qui doivent payer pour
la duree de ton sejour. Main-
tenant les conditions d'entree
en 10rdanie se durcissent et il
faut prealablement un visa. La
persecution, elle, se poursuit.»
Le matin meme de notre ren-
contre, un attentat visant un
convoi d'etudiants chretiens
faisait 4 morts et 171 blesses.
A la sortie de la messe, il fait
l'objet de toutes les conversa-
tions : qui connalt-on parmi
les victimes ? Mais comment
vivent vos fideIes ?
« II y a la Caritas, certaines
associations, ONG, les
familIes deja emigrees qui
envoient un peu d'argent.
Le plus dur ce n'est pas la
paunete c'est l'oisivete des
hommes, des jeunes. Certains
membres de la communaute
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Formation de Ia branche catholique

APartir du IVe s., l'Eg1ise - _Tienne est
gouvernee par un «Catbolico- . titre qui
equivaut a celui de Patriar be. parmi les

chefs des Eglises constituees en debors des limites
de la romanite. Le siege patriarca! a5S)Tiens'est
deplace au gre des vicissitudes historiques. Au
XVle siecle, les patriarches s'etablirent a Rab-
ban Harmuzd, dans Ie Kurdistan, puis a Diar-
bakir (Turquie actuelle), et ensuite a Salmas et
Urmia (Iran). Finalement, ils s'installerent dans
les montagnes d'Hakkari, ou ils demeurerent
jusqu'a la premiere guerre mondiale. La vie rude,
'- lee et tribale. telle qu'elle Hait menee dans ces
moma_ influen91 la di~ . e pauicl.fC4alede

- a par-
pamarcaie e'int heredi-

- transmit d'oncle a neveu. A
. e anglais qui lui demandait quels

r ayantages de certe election patriarcale
par yoie hereditaire, un nestorien repondit : «Les
probabilites pour nous d'avoir un bon Patriarche
sont les memes que celles, pour vous, d'avolr un
bon Roi». Quoi qu'il en soit, certe loi insolite a
cree, des sa promulgation, des tensions dans la
communaute assyrienne; tensions qui expliquent
l'origine du vigoureux mouvement unioniste qui
s'est manifeste, a partir du XVle S., en faveur de
l'Eglise catholique.

La designation, en 1538, d'un nouveau patriarche
assyrien, appartenant toujours a la meme
famille, rencontra l'opposition d'une partie des
eveques, ce qui amena l'election simultanee de
deux patriarches. L'un d'eux, Jean Sulaca, cher-
cha un appui a Rome contre son comperiteur
Simon VIII Denkba et, usant de la mediation
du Custode de Terre Sainte, fit acte d'obeis-

sance au Pape Jules III. En 1553, il fut effecti-
vement reconnu par Ie Pape, comme Patriarche
de la nouvelle Eglise chaldeenne unie. II fixa son
siege a Diyarbakir, ou il consacra cinq nouveaux
eveques, afin de mertre en place la structure de
la nouvelle Eglise.
C'est vers Ie milieu du XVIIle siecle que l'Eglise
chaldeenne se consolide et gagne de nouveaux
adeptes. Le metro polite assyrien de Mossoul,
Jean Hormez, neveu du patriarche nestorien, se
convertit au catholicisme, avec une bonne partie
des eveques et de l'infiuente communaute nes-
torienne du monastere de Rabban Hormuzd. A
partir de cene dare, la communaute catholique
'iIL'talle dans Ies ,illes de la plaine mesopota-
'enne: :\Iossoul, Diyarbakir et, a l'est de l'Hak-

karl, Salmas et Urmia ; tandis que les assyriens,
deja en minorite, restent relegues dans les mon-
tagnes abruptes de l'Hakkari. Mosul devient
siege patriarcal et Ie chef de l'Eglise chaldeenne
re<;oitdes papes Ie titre de «Patriarche de Baby-
lone de la nation des chaldeens». Cependant
Ie gouvernement de l'Eglise unie passe de plus
en plus sous le controle rigoureux de Rome, qui
s'efforce de latiniser les structures ecclesias-
tiques chaldeennes; une attitude qui provoquera
une crise, sous Ie gouvernement du Patriarche
Joseph VI Audo (1847-1878), lequel defendra,
au concile Vatican I, l'autonomie des Eglises
catholiques d'Orient.
II convient de signaler ce que Ia fondation de
l'Eglise chaldeenneet son ouverture a l'Occident
doivent a l'appui de Ia diplomatie fran<;aiseet a
la venue des missionnaires carmes, capucins et
dominicains, grace a qui furent construits ecoles,
seminaires, dispensaires et imprimeries, qui
contribuerent a Ia consolidation de certe Eglise.•



qui etaient dans les affaires
ou les commerces arrivent a
tirer leur epingle du jeu. D'ici,
ils gardent des contacts avec
leurs interets en Irak. TIs ont
les moyens de payer I amende
journaliere. les plus chanceux
pourront s'offrir les papiers de
residence en Jordanie moyen-
nant 50 000 dollars a verser
au gouvernement. Les autres
n'ont rien. »

Le pere Moussali n'a pas
grand chose a donner mais il se
demultiplie pour etre present,
pour etre une oreilIe atten-
tive, un pasteur aimant, pour
mettre une lueur d'espoir dans
les coeurs et il doit fait face a
des problemes qu'on n'aurait
pas imagines.
« Faute de moyens, beaucoup
de familIes envoient leurs
enfants dans les ecoles gouver-
nementales jordaniennes ou
ils apprennent Ie Coran. Ces
familIes n'ont pas les moyens
de scolariser leurs enfants dans
les ecoles chretiennes. J e peux
bien aider quelques familIes,
les autres eglises aident un peu

aussi. mais e n'est pas suf-
fisanL n y a aussi roffensiw
des Eglises hangeIiqu issues
de la Reforme - une \ingtaine
- venues ici pour « aider » les
chretiens irakiens et qui font
tout pour les attirer a elles pro-
fitant de leur manque de res-
sources et de moyens. Et, elles,
des moyens, elles en onto C'est
un de mes gros soucis. »
Que faire pour aider?
« Bien sur on peut aider
I'Eglise directement et finan-
cierement. Cela nous aiderait a
maintenir les activites que nous
avons mises en place pour nos
fideles cela va du club de foot,
a celui d'informatique, aux
cours d'arabe (NDLR. La lan-
gue maternelle des chretiens
d'Irak est un dialecte arameen,
ils connaissent mal l'arabe lit-
teraire), d'anglais, de math de
catechisme, des conferences.

Regulierement nous essayons
de fournir des repas, d'aider au
paiement des loyers, des frais
de sante et d'education etc.
Mais fondamentalement, ce
n' est pas une question d' argent.
Ce que nous desirons vraiment
c'est que l"Eglise d'Europe ne
se raise pas. ne se raise plus.
Elle doit interven.ir, elle doit
aider les chretiens d·Orient.»
Comment?
« Que les chrHiens d'Occident
viennent nous voir, qu'ils cher-
cent a nous connaitre pour
nous reconnaitre. qu'ils vien-
nent nous \isiter, nous aider,
nous aider a etre vivants, nous
aider a faire des camps reli-
gieux d'ete avec nos enfants.

En savoir plus
sur les Chaldeens
Les Editions Brepols dans
leur collection « Fils d'Abra-
ham» ont publie en 2008
Les Assyro-Chaldens, chre-
tiens d'irak, d'iran et de Tur-
quie ecrit par Herman Teule.
240 pages
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e marche silencieuse vers ('unite
i la constitution officielle de l'Eglise chal-
deenne remonte au XVle siecle, deja
cependant au XIIIe avait eu lieu une tenta-

e d'union de l'Eglise nestorienne avec l'Eglise
£OInaJ·me.grace a la mediation des missionnaires

ominicains, envoyes en Orient par les papes.
-n yoyage celebre est celui qu'entreprit Rabban

Bar uma, envoye en Europe par Ie patriarche
Slorien ~lar Yabahada, en 1287-1288, afin de

._ er un pacte entre les Mongols, a moitie chris-

. ., et les rois de France et d' Angleterre,
de la recon illation des deux Eglises. Le

qu'a l" 'on de ne'isiTe.

- fran iscain
~1::c::i:':H:UJ~a - des lenres pour les

de Perse (celle-ci gouvernee
- .' ongols), et pour l'empereur de Chine.

i yoyages n'obtinrent pas les resultats
escomptes, ils permirent neanmoins aux deux
Eglises de se connaitre mutuellement. En 1445,
suite au concile de Florence, l'eveque nestorien
de Chypre passa au catholicisme avec toute sa
communaute. Depuis lors, par decision du pape
Eugene IV, tous les assyriens unis au Saint-Siege
sont designes sous Ie nom de chaldeens.> de nos
jours, Les relations recumeniques sont excel-
lentes. En 1995, l'Eglise catholique et l'Eglise
assyrienne ont signe ensemble un document
qui mit fin a la controverse theologique remon-
tant au concile d'Ephese, ou fut condamnee la
doctrine de Nestorius qui affirmait la dualite
des personnes dans Ie Christ. A present, apres
15 siecles, on s'est rendu compte que, malgre
les divergences dans la terminologie et celles
qui decoulent de la diversite culturelle, les deux
Eglises confessaient la meme foi christologique,
a savoir: deux natures dans Ie Christ et unite de
la personne du Verbe. Le document Ie dit clai-
rement: « Notre Seigneur Jesus-Christ est vrai
Dieu et vrai homme, parfait en sa divinite et par-
fait en son humanite. La divinite et l'humanite

sont unies en la personne du meme et unique Fils
de Dieu et Seigneur Jesus-Christ ». Toutefois, Ie
document signale que la pleine unite n'est pas
encore atteinte et qu'en consequence « nous, ne
pouvons toujours pas celebrer ensemble l'eucha-
ristie, signe d'une communion ecclesiale totale-
ment retablie »
Quelques annees plus tard, en 2001, ce pas a
pourtant ete franchi par Ie Conseil pontifical
pour la promotion de l'Unite des Chretiens dans
une note d'orientations pour l'admission a l'Eu-
charistie entre l'Eglise chaldeenne et l'Eglise

Tienne d·Orienr. « Considerant la tradition
linrrgilque de l"Eglise assyrienne d'Orient; l'ex-
plii::ar:ion docTrinale a propos de la validite de
"anaphore de Addai et Mari; Ie contexte actuel

dans lequel vivent les fideles assyriens et chal-
deens; les reglementations prevues par les docu-
ments officiels de l'Eglise catholique; Ie proces-
sus de rapprochement entre l'Eglise chaldeenne
et l'Eglise assyrienne d'Orient, sont enoncees les
dispositions suivantes:
1. En cas de besoin, les fideles assyriens peuvent
participer a une celebration chaldeenne de la
Sainte Eucharistie et recevoir la Sainte Com-
munion. De meme, les fideles chaldeens pour
qui il est physiquement ou moralement impos-
sible de s'approcher d'un ministre catholique,
peuvent participer a une celebration assyrienne
de la Sainte Eucharistie et recevoir la Sainte
Communion.
2. Dans les deux cas, les ministres assyriens et
chaldeens celebrent la Sainte Eucharistie selon
les prescriptions et les coutumes liturgiques de
leur propre tradition.»
Suivent deux autres dispositions l'un tres tech-
nique, l'autre rappelant que cette admission reci-
proque est a l'usage exclusif des eglises assyro
chaldeennes.
Reste que, sans faire beaucoup de bruit, un pas
de geant a ete fait, peut-etre Ie plus grand pour
l'unite des chretiens ces dernieres annees .•

IGNACIO PENA OFM

MAB



LE RECOURS
Quand Rosa - a gauche -
est arrivee a la messe, elle
venait d'apprendre que Ie
visa pour I'Amerique etait
refuse a sa famille et avec
lui evanouis les reves.

Les juifs aident les juifs, les
musulmans aident les musul-
mans, et que font les Eglises
d'Europe pour les chretiens
d'Orient ? Nous ne vivons pas
que de bonnes paroles. Qui se
leve en Europe contre Ie mas-
sacre des chretiens d'lrak ?
Qui nous aide?
II faut favoriser les jumelages
entre Eglise d'Orient et Eglise
d'Occident. II faut decouvrir ce
que nous vivons, notre histoire,
notre patrimoine, nos realites,
nos reyes. Ii faut faire l'unite
de I'Eglise catholique. Nous
ne demandons pas la charite,
nous demandons a etre aimes,
reconnus comme partie inte-
grante de l'Eglise catholique,
membre de son corps.»

Au moment de nous dire au
revoir, evoquant avec Ie pere
Raymond la notion de mar-
tyrs de la foi, il me dit : «Avec
tout ce tribut que I'Eglise chal-
deenne a paye au cours des
siecles, au nom de sa Foi, et
aujourd'hui plus que jamais,
sais-tu que pas un seul de nos
martyrs n'a ete canonise ni
meme beatifie par I'Eglise ? »
Le premier, je pense, Ie pere
sait que les chretiens d'lrak
n'ont pas Ie temps de monter
des proces en canonisation. Ses
reyeS a lui ne sont d'ailleurs
pas la.
« Ce dont je reve ? Je reve
d'avoir une eglise, une vraie,
ici tu as vu c'est Ie garage et
Ie salon de mon appartement
qui font office d'eglise, chez
les Jesuites qui nous donnent
la chance de nous reunir c'est
une salle polyvalente. Je reve
d'une eglise avec un centre
paroissial que nos chretiens
dans ce lieu d'accueil puissent
se sentir aimes de leur propre
Eglise chaldeenne et catho-

lique, accueillis et consideres
par elle. Je reve d'une ecole :
que nos enfants n'aient pas a
aller dans des ecoles musul-
manes pour etre instruits, je
veux qu'ils puissent suivre Ie
catechisme, qu'on leur trans-
mette leur culture propre.
Notre patriarcat chaldeen - qui
a deja tant de soucis a regler en
leak et tant d'aide a apporter
la-bas - ne peut pas nous aider
ici, aussi comptons-nous sur
les Eglises catholiques, et spe-
cialement sur I'Eglise catho-
lique d'Occident.»
« Tu sais Ie principal, c'est de
ne pas se taire. » •

Soutenir
Ie pere Moussali
Si vous desirez soutenir Ie
pere Moussali d'une fa90n
ou d'une autre vous pouvez
prendre contact avec lui en
italien ou fran9ais en lui ecri-
vant a
nebo_rm@yahoo.com
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